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Le Père Kentenich au cours d’une célébration eucharistique
(homélie) au Sanctuaire de Schoenstatt
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Invitation

Le Père Kentenich a souvent invité à prier pour les
prêtres.  Lui-même  put  avoir  la  certitude  que  sa
mère  a  beaucoup  prié  pour  lui.  Ce  ne  fut  pas
seulement la belle croix qu’elle lui offrit pour sa
messe  de  prémices  qui  le  lui  rappela.  Dans
l’échange de courrier avec sa mère s’exprime une
profonde reconnaissance pour cette union dans la
prière.  Ce  sont  aussi  ses  communautés  que  le
Fondateur  a  souvent  invitées  à  accompagner  de
leur  prière  son  action  sacerdotale  et  celle  des
prêtres, et aussi à toujours demander de nouvelles
vocations  pour  la  vigne  du  Seigneur.  Jusqu’à
aujourd’hui il est d’usage dans sa communauté de
sœurs de prier chaque jour à cette intention après
la célébration de l’Eucharistie.
A la  proclamation  de  l’année  sacerdotale,  notre
Saint-Père  le  Pape  Benoît  XVI a  lié  l’invitation
répétée  de  prier  pour  les  prêtres  et  pour  les
vocations sacerdotales.  C’est cette invitation que
la présente Neuvaine voudrait appuyer.  Elle unit
des paroles du Père Kentenich sur la mission des
prêtres à l’invitation à la prière. Elle veut aider à
concrétiser notre prière pour les prêtres.

Mgr. Dr. Peter Wolf
Recteur général de l’Institut de Schoenstatt 
des prêtres diocésains
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1er jour

Vivre sa vocation

Le  Père  Kentenich  au  cours  d’une
retraite sacerdotale :

Peut-être  cela  vaut-il  la  peine  de  nous  rappeler
brièvement  dans  son  déroulement  l’histoire  de
notre vocation sacerdotale  personnelle.  Dieu m’a
appelé.  Deo gratias !  C’est  cela  que  je  veux me
dire quand ma vocation me cause des difficultés,
quand je passe, un moment ou à un autre, par de
dures déceptions.  Je ne me suis pas appelé moi-
même, c’est Dieu qui m’a appelé ! Ce ne fut pas
une  voix  quelconque  qui  m’a  appelé,  non,  ma
vocation  vient  de  Dieu !  Deo  gratias !  Alors  de
dures difficultés peuvent bien tomber sur moi,  le
Dieu qui m’a appelé restera toujours avec moi. A
l’apogée de sa vie, le Sauveur n’a-t-il pas prononcé
une parole de ce genre : « Celui qui m’a envoyé ne
me  laisse  jamais  seul !  Il  est  toujours  avec  moi
parce que je fais toujours ce qui lui est agréable. »
(Jo 8,29)

J Kentenich : exposé d’introduction à la retraite sacerdotale
au monastère Bethléem (Immensee Suisse) 9 août 1937
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Réflexion
Le  Père  Kentenich  a,  durant  de  nombreuses
années,  prêché  des  retraites  sacerdotales.
D’innombrables  séminaristes  et  prêtres  lui  ont
accordé leur confiance et se sont déclarés pour lui.
Il est devenu pour eux un prêtre accompagnateur.
Il était au fait de la réalité du ministère sacerdotal
et est devenu pour beaucoup de prêtres un fidèle
compagnon. Il avait un regard réaliste sur les défis
de cette vocation et a vu très clairement bien des
évolutions qui se dessinaient. Il a pris en compte
les difficultés et les déceptions de la vie des prêtres
et amené ceux-ci à les envisager en face. Le Père
Kentenich en a incité beaucoup à considérer avec
foi l’histoire de leur vocation et à développer une
profonde  conscience  de  cette  vocation.  Il  les  a
invités, dans leurs difficultés et leurs déceptions, à
croire que Dieu ne les laisse pas seuls, parce que
Dieu le Père, lui non plus, n’a pas laissé Jésus seul
dans sa mission.

Prière
Seigneur Jésus Christ, toute vocation sacerdotale a
son origine en toi. Autrefois tu as rassemblé autour
de toi des disciples et  tu les a envoyés annoncer
aux hommes à ta place la bonne nouvelle. Tu leur a
demandé de ne rien emporter mais de se donner
totalement, comme toi-même, à l’envoi du Père et
de  compter  sur  lui.  Dans  les  difficultés  il  leur
restait  seulement  la  certitude  d’être  appelés  et
envoyés par toi.
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Renouvelle  chez  les  prêtres  qui  sont  engagés
aujourd’hui  dans  ta  mission  la  grâce  du  premier
amour. Fais-leur vivre l’élan de leur vocation qui les
a  décidés  à  te  suivre  et  à  tendre  vers  l’idéal
sacerdotal. Fais-les croire à la grâce de la vocation,
qui,  par  l’imposition  des  mains  de  l’évêque,  est
devenue pour eux certitude et accorde-leur la force
de renouveler sans cesse le « Adsum »  1 du jour de
leur ordination.
Ne  cesse  pas  de  leur  faire  ressentir  que  leur
engagement aide les hommes à vivre et suscite leur
foi.  Ne  les  laisse  pas  se  décourager  dans  les
difficultés  du  quotidien  et  que,  aux  heures  de
déception, ils trouvent force d’âme dans la certitude
de ton appel. Donne-leur des personnes qui croient
en leur vocation et qui fassent route avec eux.

Sainte Marie, Mère des appelés, prie pour nous !
Sainte Marie, Mère des disciples du Christ, prie pour
nous !
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous ! 2

1 Au rite de l’ordination : « Me voici »
2 Premier bienheureux du Mouvement de Schoenstatt.

Ordination sacerdotale le 17-12-1944 au camp 
de concentration de Dachau, béatification le 23-06-1996.
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2ème jour

Prendre pour modèle Jésus, 
le Bon Pasteur

Le Père Kentenich dans un exposé à des prêtres :

« Je suis le Bon Pasteur » Vous  avez  sûrement
dans l’esprit cette représentation si souvent décrite
dans l’Ancien Testament. Quelle est donc la figure
du Bon Berger ? Celui-ci n’est pas au service des
brebis pour leur laine ni pour leur lait. Il ne laisse
pas de côté le bien-être des brebis, pour obtenir lui-
même quelque avantage. Non, le Bon Pasteur qui
donne même sa vie pour ses brebis, c’est quelqu’un
qui cherche uniquement le bien des autres. Ainsi le
Sauveur dit :  « Je suis le Bon Pasteur. », et  il  est
bien le reflet du Père : « Philippe, qui me voit, voit
le Père. » (Jo 14,9) Remarquez encore une fois que
ce  dont  il  s’agit  ici,  c’est  toujours  cette  même
pensée : Le Dieu d’amour a les rênes en main. Le
Dieu d’amour s’offre pour nous. C’est ce qui fait la
caractéristique commune. Et si je veux être image
de Dieu, voyez-vous, alors je dois m’efforcer, moi
aussi à ma façon, d’être un bon berger.

J Kentenich, Huitième exposé du terciat - USA. Milwaukee
21 juillet 1952
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Berger avec la brebis 
sur les épaules,
De l’artiste indigène
Bernard Bigendako.
Burundi



Réflexion

Pour voir la mission proposée à notre propre vie, il
est  bon  d’avoir  devant  les  yeux  une  image
attirante.  Jésus  a  donné à  ses  disciples  une  telle
image.  Les  hommes  de  son  temps  lui  faisaient
l’effet de brebis sans berger (Mc 6,34) Il voulut
les  rassembler  et  s’occuper  d’eux  comme  un
berger s’occupe de ses brebis.  Jésus chercha des
hommes  qui  s’acquitteraient  avec  lui  de  cette
mission.  Lui-même  est  resté  aux  yeux  de  ses
disciples comme le « Bon Berger » (Jo 10), ainsi
qu’en  témoigne  le  discours  sur  le  berger  dans
l’évangile de Jean.
Le Père Kentenich aimait s’inspirer de cette image
du Bon Pasteur  quand il  parlait  à  des prêtres de
leur mission.  Dans une rétrospective de l’Ancien
Testament il montrait comment Jésus, recourant à
l’image  du  berger,  reprenait  la  critique  des
prophètes  (cf.  Ez  34)  aux  prêtres  et  aux  chefs
d’alors et faisait sien l’engagement de Dieu pour
son peuple (cf. Ps 22). C’est souvent que le Père
Kentenich a développé cette image du Bon Pasteur
et donné bien des détails sur « l’amour et la fidélité
du berger »
L’important document « Pastores dabo vobis », où
le  Pape  Jean-Paul  II  résume  les  délibérations  du
synode  des  évêques  de  1990  sur  le  sacerdoce,
choisit  un  chemin  similaire.  Ici  aussi  l’image  du
Bon  Berger devient l’image modèle pour les prêtres
d’aujourd’hui et de demain.
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   Prière

Seigneur  Jésus-Christ,  tu  es  le  Bon  Pasteur.  Tu
connais les tiens et les tiens te connaissent. Tu as
donné  ta  vie  pour  tes  brebis.  Tu  as  réuni  des
disciples autour de toi et leur as donné part à ton
ministère pastoral. 
Fais  que  tes  prêtres  trouvent  sans  cesse  joie  et
orientation  dans  cette  image  forte  et  suggestive.
Aide-les  à  aller  de  l’avant  et  à  ne  s’épargner
aucune  peine  pour  trouver  de  bons  pâturages.
Rends-les prudents dans leur service. Accorde-leur
une  prédilection  pour  les  faibles  et  les  malades.
Rends-les inventifs dans leur regard sur ceux qui se
sont détournés et  éloignés,  et  fais-les suivre avec
patience et amour ceux qui se sont perdus.

De la « Prière du Pasteur » du Père Kentenich

C’est pourquoi j’inscris tous ceux qui me sont chers et
précieux
de nouveau sur ton cœur avec le sang et le feu et je
parcours sans peur le sentier de la vie que la sagesse
du Père a prévu. (écrit au camp de concentration de
Dachau)

Sainte Marie, Mère des pasteurs et du troupeau, prie
pour nous !
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous !
                                                                        12



3ème jour

Avoir part au sacerdoce du Christ

Le Père Kentenich dans un texte de Dachau :
Tout  sacerdoce  dans  l’Église  est  dès  lors
participation à son sacerdoce. C’est donc lui qui,
dans une sainte « unité duale » avec les hommes
prêtres qu’il a attirés dans son sacerdoce, marche
dans  notre  époque  actuelle,  la  touche  et  agit  en
elle.  Ils  sont  ses  instruments  par  lesquels  il
enseigne le monde,  le conduit  et le sanctifie.  De
façon incomplète il fait cela par les baptisés et les
confirmés  et  de façon complète  par le  sacerdoce
ministériel, par lequel il veut continuer et exercer
jusqu'à  la  fin  des  temps  dans  le  monde  son
ministère  d’Enseignant,  de  Prêtre  et  de  Pasteur.
Après son ascension il n’abandonne donc pas à lui-
même ce monde pour lequel il est mort.  Il ne se
satisfait pas non plus d’être actif pour nous dans le
ciel comme « l’Agneau pour ainsi dire immolé » Il
marche en la personne de ses prêtres comme par
ses  autres  lui-même  continuellement  de  par  le
monde pour conduire celui-ci au Père. Le caractère
indélébile sépare du « monde » celui qui le porte
et livre celui-ci  au Christ Grand-Prêtre et à son
œuvre de rédemption. 
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Il renferme en lui  un mystère d’union au Christ-
Prêtre,  et  fait  donc  de  celui  qui  en  est  marqué
« l’esclave » du Christ et,  dans et avec le Christ,
« l’esclave » des âmes immortelles.

J Kentenich, spiritualité mariale de l’instrument, 
Dachau, avril-juin 1944

Réflexion

Alors que, dans notre société moderne, beaucoup ne
comprennent  et  ne saisissent encore le  prêtre que
dans  ses  fonctions  extérieures,  le  Père  Kentenich
s’est toujours attaché à comprendre le prêtre dans la
perspective du Nouveau Testament et dans la foi de
l’Église.  Comme le  décret  du second Concile  du
Vatican sur les prêtres, il prend tout à fait au sérieux
l’affirmation biblique qu’il n’y a qu’un Médiateur
entre Dieu et les hommes et que tout sacerdoce dans
l’Église ne constitue qu’une participation à l’unique
sacerdoce  de  Jésus-Christ.  Dans  nombre  des  ses
exposés  aux  prêtres  il  désigne  de  cette  façon
l’évidence fondamentale du sacerdoce. Cette façon
de voir il la maintient rigoureusement et il s’efforce
sans cesse de la rendre féconde pour la spiritualité.
Ceci amène le prêtre à se comprendre totalement à
partir  de  Jésus-Christ,  et  à  aborder  et  à  remplir
fidèlement  les  tâches  sacerdotales  en lien  avec
lui.
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Prière

Seigneur  Jésus-Christ,  tu  es  le  Grand-Prêtre  qui
s’est offert au Père pour nous une fois pour toutes.
Tu nous a procuré la rédemption. Nous te bénissons
comme notre  Rédempteur  et  Sauveur  à qui  nous
devons le salut.
Par  l’ordination  sacerdotale  tu  donnes  à  des
hommes d’avoir part à ta fonction sacerdotale. En
ton  nom ils  peuvent  annoncer  au  milieu  de  ton
peuple  ton  action  rédemptrice  et  la  rendre
présente  dans  la  célébration  de  l’Eucharistie  et
des  autres  sacrements.  Accorde-leur  un  profond
ancrage en  toi  et  affermis-les  dans  la  foi  en  la
grâce de l’ordination sacerdotale qu’ils ont reçue
par  l’imposition  des  mains  et  la  prière  de
l’évêque.
Garde-leur une grande joie dans la célébration de
l’Eucharistie et dans la vie spirituelle, pour que ne
devienne jamais pour eux pure routine ce que tu leur
as confié.

Sainte Marie, Mère de l’Église, prie pour nous
Sainte Marie, Mère des prêtres, prie pour nous
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous
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4ème jour

Attiré dans la mission du Christ

Le  Père  Kentenich  au  cours  d’une  retraite
sacerdotale :
Nous ne sommes pas entrés dans la communauté
pour mener une vie tranquille sur une île tranquille
et rassurante ; non, nous avons été entraînés dans
le grand fleuve de la mission de l’Homme-Dieu.
Comme cela est évocateur pour celui qui connaît
l’époque  actuelle,  pour  celui  d’entre  nous  qui
connaît les terres païennes du vieux paganisme, et
qui  sait  les  luttes  et  les  combats  que,  de  l’autre
côté,  nuit  et  ténèbres  mènent  contre  la  lumière !
Oui,  c’est  dans  le  fleuve  de  la  mission  de
l’Homme-Dieu  que  nous  avons  été  attirés.  Deo
gratias ! Dieu veut – comme s’exprime le passage
que je viens de citer – glorifier par moi son nom
partout où il m’envoie…
Être attiré dans le fleuve de la mission signifie
aussi  être attiré  dans  le  grand fleuve  du travail.
Relisez dans la Sainte Écriture combien prégnante
pour les apôtres a été la mission. Ils n’ont pas eu le
loisir  de  se  croiser  les  bras.  Il  leur  a  fallu
travailler !  Déjà  les  différentes  expressions,  les
différentes  formulations  pour  désigner  la  fonction
d’apôtre, la  fonction  de  missionnaire,  le  font
expressément entendre : Soldat du Christ
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(2 Tim 2,3), ouvrier dans la vigne du Seigneur (Mt
20, 1-16), pêcheur d’hommes (Mt 4,19 ; Mc 1,17…)
Si  nous  sommes  envoyés,  nous  devons  fournir  un
travail  très  sérieux,  un  travail  sur  les  âmes
immortelles,  même  si  nous  devons  périr  en  cette
circonstance.  Nous ne pouvons pas nous rechercher
nous-mêmes.

J. Kentenich, exposé d’ouverture à la retraite sacerdotale au
monastère de Bethléem à Immensee (Suisse) 9 août 1937

Réflexion

Dans un exposé de retraite en Suisse pour prêtres
et  frères  qui  travaillent  à  la  mission,  le  Père
Kentenich parle du « grand fleuve de la mission »
dans lequel ils sont attirés. Ce fleuve de la mission
part  de  Jésus,  le  Grand-Prêtre  éternel,  et
s’empare de chaque prêtre. Cette image précise de
nouveau et d’une autre façon ce que nous avons
médité  hier  sur  le  sacerdoce  en  tant  que
participation  à  l’unique  sacerdoce  de  Jésus-
Christ.
Le  Père  Kentenich  élabore  cette  image  dans  la
présentation d’un grand « fleuve de travail » dans
lequel  Jésus  attire  ses  successeurs  dans  le
ministère  sacerdotal.  Avec  ces  images  le  Père
Kentenich  voulait  aider  les  confrères  à toujours
mieux se comprendre et vivre leur travail comme
quelque chose qui totalement les rattache à Jésus
et les relie à lui. Sa vie et son engagement doivent
continuer en eux.

                                                                        18



Prière

Seigneur  Jésus-Christ,  tu  as  attiré  tes  disciples
dans la mission que tu as reçue du Père et qui a
remplie ta vie. Cette mission doit continuer dans
leur vie et dans leur engagement pour les hommes.
Accorde aux prêtres de nos jours une vue de foi de
leur mission qui les relie totalement à toi. Donne-
leur  force  au  travail  dans  la  diversité  de  leurs
ministères. Garde de la routine et du surmenage
les prêtres auxquels est confié le soin de plusieurs
paroisses.  Suscite  la  coresponsabilité  dans  les
paroisses et les différents champs de la pastorale.
Fais-nous voir comment nous pouvons partager la
charge là où elle est devenue trop lourde et où se
sont trop étendus les champs de l’apostolat.

Sainte Marie, Mère des prêtres, prie pour nous
Sainte Marie, Reine des apôtres, prie pour nous
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous.
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Un des vitraux du Sanctuaire des prêtres sur le Mont 
Moriah montre le petit gobelet d’étain et le couvercle d’une
montre (avec  la tête du Crucifié)  que le Père Kentenich a
utilisés  en guise  de calice  et  de patène  à  la prison de la
Gestapo de Coblence pour la célébration quotidienne et
clandestine de l’Eucharistie.



5ème jour

Être prêtre prophète

Le  Père  Kentenich  dans  une  lettre  de
Milwaukee :
Depuis des décennies le type prophétique de prêtre
a  pris  une  large  place  dans  mon  vocabulaire  et
dans  mon  activité  privée  et  publique,  par
opposition  au  type  de  prêtre  embourgeoisé  et
fonctionnaire. Avec une ardeur toujours intacte j’ai
cherché à faire connaître et à réaliser ce type, là où
s’en offrait l’occasion. Remarquez qu’il s’agit ici
d’un prophétisme au sens large du mot, c’est-à-dire
d’un type caractérisé par une notion de Dieu et des
hommes,  de  l’époque  et  de  la  mission  et  qui  a
rompu avec le style de vie et de travail bourgeois
et embourgeoisé ou purement limité a l’extérieur et
au devoir.

J. Kentenich, lettre Milwaukee 1958
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Réflexion

Face aux immenses bouleversements de l’époque
et aux défis croissants pour l’avenir de l’Église, le
Père  Kentenich  a parlé  à maintes  reprises  d’un
« type  de  prêtre  prophétique. »  Il  trace  l’idéal
d’un  prêtre  prophétique,  qui  est  pris  par  sa
mission personnelle, pris par Dieu et pris par la
détresse  des  hommes.  Dans  des  temps  bien
ordonnés  l’idéal  du  prêtre  peut  être  tout  à  fait
l’administrateur  et  fonctionnaire  consciencieux.
Mais  dans  des  temps  bouleversés  on  a  besoin,
pour  sa  façon  de  voir,  d’un  « type  de  prêtre
prophétique. »  Une  telle  situation  historique  a
besoin d’évêques et  de prêtres qui se posent les
questions  de  leur  époque  et  tracent
courageusement un chemin d’avenir. Cela ne peut
être n’importe quel chemin mais un chemin ouvert
par  Dieu.  Ce  chemin,  on  doit  le  chercher  et  le
découvrir  en  accueillant,  avec  foi  en  la
Providence, les signes que Dieu accorde. Il y faut
le courage de passer, comme Paul autrefois, par
les  « portes  ouvertes »  et  d’oser  le  chemin
d’avenir.
Le Père Kentenich fut bien un prêtre qui a développé
une  grande  maîtrise  dans  l’art  de  rechercher
continuellement la volonté de Dieu sur le chemin de
la  foi  simple  et  pratique  en  la  Providence.  Pour
beaucoup de prêtres il est devenu de cette façon un
interprète crédible et  un témoin sûr, auquel ils se
sont  joints  pour  l’interprétation  de  la  volonté  de
Dieu sur le chemin de l’avenir.
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Prière

Seigneur Jésus, tu tiens le temps dans tes mains.
Tu conduis ton Église vers de nouveaux rivages et
tu la rends apte à l’avenir. Accorde à ton Église
une grande vigilance aux signes des temps. Aide
ton  Église  à  continuer  courageusement  sur  le
chemin du concile. Accorde-lui des prêtres et des
évêques dotés d’une foi vivante en la Providence
et du courage de marcher en tête sur les chemins
de l’avenir.  Accorde-leur  une  véritable  présence
d’esprit dans les discussions et les débats de nos
jours qui leur arrivent dans la paroisse, l’école ou
la société.
Fais  d’eux  des  hommes  de  foi,  qui  prennent
position pour Dieu dans le monde d’aujourd’hui.
Fais qu’ils soient des témoins face aux tendances
présentes d’oublier Dieu et de l’écarter de la vie
publique.

Sainte Marie, Mère de l’Église, prie pour nous
Sainte Marie, Mère de tous les hommes, prie pour nous
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous
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6ème jour

Être messager de la grâce

Le Père Kentenich dans une homélie de prémices :
Une nouvelle orientation sacerdotale commence. Et
au centre de cette orientation se tient la mission d’une
vie :  annoncer  la  Bonne  Nouvelle  de  la  grâce !
Qu’est-ce que la grâce ? Nous le savons, la grâce est
participation à la vie divine. Qu’est-ce que la grâce ?
La grâce est participation, incorporation au corps du
Christ.
C’est la Bonne Nouvelle de la grâce que notre jeune
prêtre veut annoncer. C’est pourquoi il veut être voué à
une  tâche  tout  à  fait  surnaturelle.  Qui  connaît  son
passé, qui sait avec quelle soudaineté, presque en une
nuit,  à cause d’une maladie corporelle,  a déferlé  sa
vocation  sacerdotale,  celui-là  comprend  bien  que,
peut-être comme aucun des autres nouveaux prêtres, le
fait d’être prêtre aujourd’hui, d’avoir la joie de se tenir
ici  aujourd’hui,  c’est  à la  grâce  qu’il  le  doit.  C’est
pourquoi il veut devenir, pour toute sa vie sacerdotale,
un héraut de la grâce.
La grâce est participation à la vie du Christ. C’est la
tâche du prêtre de rétablir cette vie divine là où elle
est  perdue.  C’est  la  tâche  du  prêtre  d’offrir
quotidiennement à Dieu cette dignité de membre du
Christ, cette union au Christ, 
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d’offrir  tous  ceux qui sont unis au Christ,  et  cela
comme un grand sacrifice  de louange,  comme un
holocauste.

J.  Kentenich,  allocution  aux  prémices  des  Pères  Bezler,
Fischer 
et Mutzenbach, Schoenstatt 4 juillet 1929

Réflexion

C’est une des tâches essentielles du prêtre d’annoncer
la Bonne Nouvelle de la grâce et, comme Paul au nom
du Christ de ne cesser d’inviter les hommes et leur
demander :  Laissez-vous  réconcilier  avec  Dieu (cf
2Cor 5,20). Paul se savait appelé à promettre aux
hommes la grâce que lui-même avait reçue et qui
avait changé sa vie. Exemple de quelqu’un qui est
rempli  de  l’annonce  de  la  grâce  et  de  la
rédemption et  qui  veut  toute  sa vie  et  toute  son
activité au service de l’évangile.
Sans cesse il s’agit de répéter la Bonne Nouvelle
dans l’homélie  de la  célébration  eucharistique,
dans les cours de religion à l’école ou dans la
catéchèse à la paroisse.  La Bonne Nouvelle  de
la grâce,  qui  procure rédemption et  libération,
est à apporter dans les situations de bonheur et
de  joie,  de  maladie  et  de  mort.  Au  prêtre  est
confiée la mission, même dans l’expérience de la
faute et  de la défaillance,  de pouvoir annoncer
le pardon et la grâce de Dieu.
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      Prière

Seigneur Jésus-Christ, Rédempteur et Sauveur, tu
as confié à tes disciples la Bonne Nouvelle de la
venue de ton Règne. Par la parole et le sacrement
ils  peuvent  célébrer  et  rendre  présentes  la
proximité et l’efficacité de la rédemption.
Fais qu’ils restent toute leur vie les hérauts de la
Bonne Nouvelle et préserve-les de la résignation
et  du  manque  de  foi.  Garde-les  d’obscurcir  ton
message par leur propre faiblesse et leurs doutes.
Donne-leur  la  parole  qui  convient  à  chaque
circonstance.
Aide-les à aller vers les hommes et à comprendre
ce qu’ils cherchent et dont ils ont besoin. Accorde-
leur une vraie présence d’esprit pour apporter la
Bonne Nouvelle de la grâce dans la diversité de la
vie,  aux  jours  de  bonheur  et  de  tristesse,  aux
heures de réussite et d’échec.

Sainte Marie, Mère de la grâce divine, prie pour nous
Sainte Marie, Mère du Rédempteur, prie pour nous
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous
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7ème jour

Maternellement accompagné par Marie

Le Père Kentenich dans une homélie de prémices :
L’Église aujourd’hui ne se fatigue pas de chanter
un joyeux et vibrant Alléluia. Nous y voyons l’écho
de  l’Alléluia  que  la  Vierge  a  chanté  au  jour
historique  de  la  résurrection.  Maintenant  toute
douleur est passée, maintenant le Sauveur a atteint
son  but  suprême  jusqu’à  son  sommet,  de  façon
définitive. Est-ce que la Mère de Dieu ne cesse pas
de  chanter  aujourd’hui  là-haut  dans  le  ciel  un
Alléluia ardent,  joyeux et  vibrant ? Elle n’est pas
seulement  la  Mère  du  Sauveur,  elle  est  aussi  la
Mère  des  membres  du  Sauveur,  elle  est  aussi
surtout  la  Mère  des  prêtres.  L’un  de  ses  prêtres,
qu’elle a gardé et protégé dans son amour maternel,
n’a-t-il pas atteint aujourd’hui un terme définitif ?
Alléluia ! Toutes ses fatigues et toutes ses peines,
tout  son  sérieux  ont  atteint  aujourd’hui  leur  but,
sont couronnés de succès.

J. Kentenich, homélie de prémices, Schoenstatt Pâques 1934
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Marie et le disciple bien-aimé au pied de la croix de Jésus.
Croix d’autel du Sanctuaire du Mont Moriah, Simmern WW.



Réflexion

Dans cette homélie de prémices de fête de Pâques
1934 on sent parfaitement la joie pascale du Père
Kentenich à propos d’un jeune nouveau prêtre qui
célèbre ses prémices au Sanctuaire de Schoenstatt.
On est  directement  en contact  avec la  joie de la
Sainte Vierge au jour même de Pâques, joie que le
prédicateur  peut constater  et  saisir  chez le  jeune
prêtre et les membres de sa famille en ce jour. Chez
lui aussi  on sent une grande joie devant  une vie
sacerdotale mariale qui débute
Le Père Kentenich met à profit cette joyeuse occasion
pour  exprimer  une  nouvelle  fois  la  conviction  que
Marie n’est pas seulement la Mère de Jésus mais aussi
la Mère de ses membres et en particulier la « Mère des
prêtres » Pour justifier  cette  conviction,  il  ne cesse
dans ses prises de parole d’attirer l’attention sur le
« testament » de Jésus sur la croix, dans lequel Jésus
désigne sa Mère au disciple bien-aimé et  confie ce
disciple à sa Mère. (Jo 19, 26-27) Il a aimé inviter les
prêtres à se consacrer à Marie et à recommander à
son  attention  maternelle  leur  vie  et  leur  activité
sacerdotales.  Comme  pour  Saint  Vincent  Pallotti,
Marie fut pour lui la grande « Missionnaire » Il en
était convaincu : toutes les fois que nous lui confions
notre tâche en pastorale, nous pourrons le ressentir :
elle  accomplira  des  merveilles !  Personne n’a  plus
intérêt  qu’elle  à  ce  que  le  ministère  sacerdotal
réussisse et soit fécond.
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  Prière

Seigneur  Jésus-Christ,  immédiatement  avant  ta
mort  sur  la  croix  tu  as  désigné  à  ta  Mère  le
disciple  bien-aimé  et  tu  as  confié  celui-ci  à  ta
Mère. Il a reçu comme un testament cette parole
venue de la croix et il a pris ta Mère chez lui. Fais
que beaucoup de prêtres  suivent  son exemple  et
fais-leur  ressentir  qu’ils  trouvent  en  Marie  une
aide forte pour leur ministère sacerdotal.
Accorde  aux  prêtres  une  relation  confiante  à  ta
Mère et fais-les progresser en profondeur de foi et
de don d’eux-mêmes à toi. Fais qu’ils découvrent
et  ressentent  Marie  comme la  grande  Priante  à
leur  côté  et  la  grande Missionnaire  chaque fois
qu’il y va du message de Jésus et du Royaume de
Dieu.

Sainte Marie, Mère du disciple bien-aimé, prie pour nous
Sainte Marie, Mère des prêtres, prie pour nous
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous
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8ème jour

Prêtre pas solitaire

Le Père Kentenich dans un exposé à des prêtres :
Je vais mettre à la suite trois termes qui pourraient
nous  tracer  le  chemin :  en  solitaire,  en  duo,
ensemble. Plus nous nous sentons solitaires face à
la culture, face à l’environnement,  plus fort nous
devrions  mettre  l’accent  sur  le  duo,  le  duo avec
Dieu. Mais ce duo veut saisir l’homme tout entier,
il veut donc éveiller l’instinct social de l’homme,
d’où  également  l’esprit  d’ensemble,  de
communauté.  Ce  profond  esprit  communautaire,
nous l’avons entretenu depuis  le  début.  Et  il  me
semble que cela est même un secret qui contribue à
élucider notre capacité  d’exister,  notre aptitude à
exister. Me semble-t-il : le besoin d’une union plus
profonde  se  fait  sentir  de  plus  en  plus  dans  le
clergé.

J. Kentenich, exposé à des prêtres de Schoenstatt du diocèse
de Münster, Münster 3 janvier 1966
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Réflexion

Dans  ses  contacts  avec  les  séminaristes  et  les
prêtres,  le  Père  Kentenich  a  toujours  incité  à
cultiver  l’esprit  communautaire  et  à  former  des
groupes. Il a toujours vu cela d’un bon œil et les a
soutenus quand les prêtres s’étaient associés pour
se stimuler dans leur pastorale, pour se compléter
et  se  soutenir  mutuellement  dans  les  domaines
spirituel et humain. Ayant constaté chez beaucoup
de confrères que tous ne cherchent ni ne veulent
réaliser une communauté de même style, il a incité
à  former  parmi  les  prêtres  des  formes  très
différentes  de communauté.  En même temps il  a
initié  un  grand  Mouvement  spirituel  avec  la
jeunesse  et  les  familles,  avec  les  hommes  et  les
femmes, dans lequel on se complète humainement
de  bien  des  façons  et  où  on  s’enrichit
mutuellement.  Le  second  Concile  du  Vatican  a
affirmé et  fait  connaître  à sa façon le caractère
communautaire  du  sacerdoce.  Il  parle  de  la
« fraternité sacramentelle » qui unit les prêtres à
l’évêque et entre eux et il recommande le travail
coordonné  et  la  formation  de  communautés
sacerdotales.  Il  appelle  les  prêtres  à  la
coopération  confiante  avec  les  laïcs  dans  leurs
paroisses  et  dans  tous  les  domaines  de  la
pastorale.
                                                                        32



                                                                        
Prière

Seigneur  Jésus-Christ  tu  as  rassemblé  des
disciples autour de toi  et tu as mené une vie de
communauté avec eux. Tu les as envoyés par deux
annoncer  ensemble  la  Bonne  Nouvelle.  Accorde
aussi  aux  prêtres  aujourd’hui  d’être  en  lien
fraternel  entre  eux  et  avec  leur  évêque.  Fortifie
leur coopération et leur compréhension mutuelle.
Fais  réussir  leur  union  dans  le  presbytérium et
garde-les  de  toute  espèce  de  méfiance  et  de
jalousie.  Fais-leur  accorder  et  ressentir  la
confiance  dans  la  coopération  avec  les  autres
appels  pastoraux  et  avec  les  nombreux  laïcs
engagés  dans  nos  paroisses  et  nos  groupes.  A
l’épreuve de l’échec et de la déception, garde-les
de la  solitude  et  de l’amertume.  Protège-les  des
cogitations  stériles  et  des  dangereuses
échappatoires dans les passions.
Accorde-leur  le  réconfort  en  toi  et  en  de  bons
amis.  Donne-leur  des  personnes  qui  les
accompagnent  et  partagent  leurs  charges,  qui
sachent  les encourager comme il  convient  et  les
corriger là où il faut.

Sainte Marie, Reine des apôtres, prie pour nous
Sainte Marie, Mère des prêtres, prie pour nous
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous
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   9ème jour

Procurer une demeure en Dieu

Le  Père  Kentenich  au  cours  d’une  retraite
sacerdotale :
Un  homme  généreux  qui  a  lui-même  trouvé  en
Dieu sa demeure doit aussi lui-même devenir pour
une multitude  d’autres  leur  demeure.  Nous  nous
donnons  les  uns  aux  autres  une  demeure.  La
demeure est alors une charge qui nous est confiée.
Préparer une demeure a un nom : c’est l’oubli de
soi.  Paul  parle  de  la  « continuelle  pression  des
hommes » Il voudrait « être tout à tous » Si nous
réussissons à nous donner aux autres sans compter,
dans l’oubli  de nous-mêmes,  et  à  leur  offrir  une
demeure,  alors  nous  les  conduirons  facilement
aussi  à  trouver  leur  demeure  en  Dieu.  Mais  s’il
manque  quelque  chose,  un  maillon  de  la  chaîne
n’est  pas  en  place.  Veillons  donc  à  ce  que  les
personnes  s’offrent  les  unes  aux  autres  une
demeure.

J.  Kentenich,  combat  pour  la  vraie  liberté,  retraite
sacerdotale, Schoenstatt 7-10 janvier 1946
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Réflexion

Comme autrefois  le  grand pasteur  de la  jeunesse,
Don Bosco, le Père Kentenich n’a cessé d’appeler les
prêtres à aimer leurs jeunes et les personnes qui leur
sont confiées et aussi à leur en donner des signes.
Avec Paul  il  comprenait  le don de soi  du pasteur
comme un service paternel et maternel dans un grand
amour  généreux.  Lui  qui,  dans  son enfance  et  sa
jeunesse,  n’avait  pas  connu  le  secours  d’un  père
devient dans sa vie de prêtre, pour d’innombrables
personnes, un père et un transparent digne de foi de
Dieu  le  Père.  Le  Père  Kentenich  a  encouragé
beaucoup  de  prêtres  à  montrer  et  a  accueillir
beaucoup  d’amour  dans  leur  engagement
apostolique. Mais il leur a aussi clairement demandé,
en tant que célibataires, de renoncer aux familiarités
et de reporter sur Dieu l’amour reçu. Sa façon d’être
prêtre  a  procuré  aux  personnes  un  sentiment  de
sécurité et une impression nouvelle d’être chez elles
dans le monde de Dieu. A beaucoup de confrères il a
suggéré – et il les a gagnés à cette cause – de vivre
leur  sacerdoce  dans  le  sens  d’une  paternité
spirituelle.

Prière
Seigneur Jésus-Christ, tu as rendu visible parmi nous, les
hommes, l’amour de Dieu et tu as ouvert à beaucoup
d’hommes  l’expérience  du  secours  et  de  la
miséricorde de Dieu.
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Tu  as  fêté  dans  ton  action  publique  avec  les
hommes leur conversion et  tu as fait  advenir la
joie  du Père à l’occasion  du retour  de  son fils
prodigue.
Le  disciple  bien-aimé  put  reposer  sur  ton  côté
durant la dernière Cène et, par ce signe, acquérir
la certitude de ton amitié et de ta sympathie. Tes
disciples, tu les as appelés tes amis et tu leur as
demandé  de  demeurer  dans  ton  amour,  comme
toi-même as demeuré dans l’amour de ton Père.
Aide les prêtres à avoir confiance en ton amitié et
fais-leur trouver en toi une demeure. Fais d’eux
les  témoins  de  ton  amour  et,  grâce  à  leur
accompagnement  et  à  leur  aide,  que  quelque
chose  de  ton  amour  se  présente  à  beaucoup
d’hommes. Accorde-leur un cœur grand et noble
pour  qu’ils  deviennent  capables  d’offrir  aux
personnes qui leur sont confiées une demeure en
Dieu.

Sainte Marie, Mère du disciple bien-aimé, prie pour nous.
Sainte Marie, Mère du bel amour, prie pour nous
Saint curé d’Ars, prie pour nous.
Bienheureux Carl Leisner, prie pour nous
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Prière pour la béatification
Du Père Kentenich

Dieu, Père éternel,
Tu as continuellement envoyé à ton Église dans des
temps difficiles des hommes qui ont indiqué à ton
peuple, par la parole et par l’exemple, le chemin qui
mène à toi.
A l’Église de nos jours tu as fait don de ton prêtre,
le  Père  Joseph  Kentenich  avec  l’importante
mission d’annoncer les gloires de Marie. Comme
lui-même s’est totalement consacré à Marie, il  a
cherché  à  conduire  beaucoup  d’hommes  à
l’Alliance d’Amour avec la Vierge de Schoenstatt,
pour qu’ils trouvent plus facilement le chemin qui
mène  au  Christ  et  à  toi,  notre  Père  bon  et
miséricordieux.
Je  t’en  prie,  accorde  bientôt  au Père  Kentenich
l’honneur  des  autels  pour  que  son exemple  soit
considéré par l’ensemble du peuple de Dieu, que
son message soit reçu partout et que la force de
son intercession soit sentie par beaucoup.
Exauce-moi  par  son  intercession  dans  mes
intentions  pour  la  louange  de  Notre  Dame  de
Schoenstatt et pour ta glorification, Dieu et Père
très bon.
Amen
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Prier
pour les
prêtres

      Neuvaine avec le Père Kentenich




